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É D I T O R I A L

C
ela fait un bien formidable de se ménager un temps de
silence, un temps pour soi. Cela fait du bien à ceux qui
sont saturés d’informations, de musiques, de paroles et

de bruits. Cela fait du bien aussi à ceux qui subissent une soli-
tude qui leur pèse. Dans tous les cas, il est bon, il est agréable, il est
salutaire de s’organiser pour avoir un vrai temps de silence. Un silence
que l’on a choisi, attendu, préparé, aménagé dans notre agenda.

Il y a là comme un temps de sabbat pour notre existence. Nous

arrêtons pendant quelques instants d’être dans un flux d’informations

nouvelles et nous avons la surprise, toujours nouvelle, de découvrir

que nous existons encore, nous découvrons même que nous existons

bien plus réellement que nous ne le pensions : nous avons une espé-

rance propre, une dignité propre, une sensibilité, un point de vue légi-

time et original.

Mais ici, le prophète nous propose d’aller plus loin encore, et sans

doute d’en retirer un bénéfice plus grand encore. Zacharie nous pro-

pose de faire silence « devant l’Éternel ».

Le silence devant l’Éternel est la véritable louange de l’Éternel plus

que tout ce que nous ce que nous pourrions dire. Quand nous bénis-

sons notre Dieu notre âme s’ouvre à lui, à cette silencieuse source

d’évolution et de vie qu’est le Créateur. Sans que les lèvres ne forment

un mot, avec notre lourdeur et nos doutes, mais aussi notre capacité à

évoluer et notre espérance, notre être prie et « le souffle de Dieu lui-

même vient en aide à notre faiblesse, et prie en nous par des soupirs inex-

primables » (Romains 8:26)

Offrons-nous ces temps de silence devant l’Éternel. Réjouissons-

nous de ces rendez-vous avec Dieu. Il est là, lui aussi dans le silence car

sa Parole ne fait pas de bruit, mais il ouvre un espace pour nous, un

nouveau possible, une liberté et une joie nouvelle. � Marc Pernot

Que toute créature fasse silence
devant l’Éternel ! Zacharie 2:13



Prière d’intercession
prononcée par Élian Cuvillier au cours du culte, le 24 mai 2009

M
on Dieu, je ne savais pas qu’il y aurait un encore.

J’avais peut-être pensé que plus rien d’important ne me survien-

drait. Je répétais peut-être par habitude des gestes dont j’avais

perdu le sens.

Et puis voici qu’il y a encore quelqu’un qui me découvre et que je découvre.

Il y a encore un ami, un frère, un enfant qui m’appelle.

Et voici qu’il y a encore une parole de toi à recevoir pour en goûter toute la

force, l’espérance, et la beauté.

Il y a encore tous ceux-là que je peux aimer et accompagner.

Et puis, il y a encore les plus petits d’entre nos frères, dont je suis parfois,

avec lesquels je puis combattre sans relâche.

Je ne savais pas, mon Dieu, que je pourrais accueillir ce qui survient pour

moi comme une grâce.

Et puis voici que tu viens aujourd’hui et que ta présence me relève et me

donne la confiance nécessaire pour travailler à plus de justice et de paix.

Je ne savais pas mon Dieu qu’un jour je te prierais de rester avec moi jusqu’à

la fin du monde.

Et c’est ce que je te demande pour ce monde que tu as aimé au point de lui

donner ton fils.

Et c’est ensemble que nous pouvons prier.

Notre Père qui es aux cieux, que ton nom soit sanctifié, que ton règne

vienne, que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel.

Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour. Pardonne-nous nos offenses

comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés, et ne nous sou-

mets pas à la tentation, mais délivre-nous du mal.

Car c’est à toi qu’appartiennent le règne la puissance et la gloire, Aux siècles

des siècles. Amen. �

2

P R I È R E D ’ I N T E R C E S S I O N



Quand Jésus dit « le sabbat est fait pour l’homme et non l’homme pour le sab-

bat » (Marc 2:27) il dit cela pour expliquer son attitude, libérale par rapport à

cette excellente pratique religieuse qu’est le Sabbat. Cette réponse de Jésus est

lumineuse, elle remet parfaitement les choses en place, en perspective dans notre

existence. Ce qui importe dans la religion, ce n’est pas la religion elle-même mais

c’est le projet de Dieu pour que l’homme puisse vivre.

Chercher Dieu avec les autres

L
a religion doit être faite pour la personne humaine, pour son dévelop-

pement, son cheminement, sa création. C’est cela qui est sacré aux yeux

de Dieu, pas la religion en elle-même.

Cette phrase de Jésus, nous pouvons la décliner pour chacun des éléments

fondamentaux de notre religion. Le culte est fait pour nous aider, la prière est

faite pour nous aider, la Bible est écrite pour nous. Ce sont des moyens qui

nous sont donnés, comme on offre un vélo d’appartement à quelqu’un qui

doit faire de l’exercice pour être plus en forme.

D O S S I E R : L E C U LT E
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Le protestantisme, et particulièrement le protestantisme réformé, insiste

sur cette juste place du culte dans la vie du fidèle : un simple moyen fait pour

l’homme, mais un moyen utile. L’expérience montre que la participation au

culte est très efficace pour avancer, pour approfondir sa réflexion personnelle,

mais aussi sa relation à Dieu et ses relations aux autres. Cela fait près de 2500

ans que l’on expérimente cette efficacité, depuis le développement du culte à

la synagogue. Ce culte est apparu, lui aussi, comme un mouvement de

réforme, nous en avons gardé les traces dans la Bible, dans les Psaumes et les

paroles des prophètes qui critiquent le côté purement formel des rites qui

étaient pratiqués au Temple de Jérusalem et dans les autres lieux de sacrifices.

Jésus reprend plusieurs de ces paroles, par exemple : « C’est la miséricorde que

j’aime et non les sacrifices, c’est la connaissance de Dieu plus que les holo-

caustes. » (Osée 6:6, Matthieu 9 :13). Tout, dans le Temple et dans les rites du

Temple, était considéré comme infiniment sérieux, important, sacré. Les pro-

phètes, et Jésus encore plus, remettent l’acte religieux à sa place. L’acte reli-

gieux n’est pas fait pour Dieu, comme le pensaient les prêtres du temple, mais

l’acte religieux est fait pour l’homme, nous dit Jésus. Le culte est un moyen

utile au service de la personne humaine, pour qu’elle progresse dans sa qualité

d’être, dans sa capacité à vivre bien, dans sa capacité à faire du bien, grâce à

une juste relation avec son prochain et avec son Dieu.

Le culte est fait pour l’homme. Mais il y a quand même un culte que l’on

peut rendre à Dieu. Ce culte, c’est la conversion personnelle. C’est ce que l’on

voit dans la conclusion de la parabole de la brebis perdue. Jésus dit qu’il y a

« de la joie dans le ciel » pour un seul pécheur qui change d’orientation grâce

à Dieu, plus que pour 99 juste qui seraient déjà en train de chanter des

Alléluyah (Luc 15). C’est ainsi que le véritable culte (littéralement : le service)

rendu à Dieu n’est pas l’acte visible et extérieur, mais ce qui se passe à l’inté-

rieur de l’homme. C’est ce que Jésus explique à la Samaritaine , il lui dit qu’à

partir de maintenant ce n’est plus sur telle montagne ou telle autre que nous

adorerons le Père, mais « en Esprit et en fidélité » (Jean 4:21-24).

L’essence du culte c’est donc la conversion. C’est cela qui rend service à

Dieu. Car cette démarche nous fait du bien, et Dieu se réjouit de nous voir

recevoir la vie. Le culte doit être fait pour l’homme, très concrètement, très

pragmatiquement pour que nous puissions avancer. Cela demande des

réglages assez fins, car il faut que le culte puisse à la fois être assez fort pour

D O S S I E R
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aider la personne à avancer réellement mais, qu’en même temps, ce culte ne

soit pas le sommet de la vie spirituelle du fidèle, qu’il reste un simple moyen

au service de la prière et de la réflexion personnelle de chacun.

Pour avancer en marchant, il est utile d’avoir un pied qui s’appuie sur le

sol pendant que l’autre prend le risque de se lancer en avant. Il semble qu’il

en soit de même pour notre cheminement personnel. Nous avons besoin d’un

enracinement solide et nous avons besoin d’un élan, d’une prise de risque vers

l’avant. À l’Oratoire, nous avons choisi d’avoir notre pôle d’enracinement dans

la forme et d’avoir le souffle de nouveauté dans le fond. D’autres églises, et

c’est leur droit, ont une forme de culte moderniste et un fond très conserva-

teur. C’est pourquoi notre culte est délibérément dépouillé, presque austère.

Nous évitons de jouer sur l’ambiance ou la sensiblerie, l’atmosphère est

recueilli. La liturgie du culte cherche à exprimer cet enracinement. A travers

un cadre stable et des paroles essentiellement tirées de la Bible elle-même. La

prédication cherche à partir de la Bible mais en portant sur des questions pro-

fondes, abordées sans complaisance, le but étant plus d’aider chacun à se

poser des questions, à se remettre en question que d’apporter des réponses.

Le fait même de se déplacer (un dimanche matin !) pour aller dans ce lieu

étrange, avec des personnes que l’on a pas choisies et très diverses, pour par-

ticiper à ce culte est déjà un exercice spirituel en soi. On peut se dire à soi-

même : « montre moi ton agenda et je te dirai qui tu es, ce que tu vas deve-

nir ! ». C’est ainsi que des personnes comme Paul Ricœur et Théodore

Monod, qui avaient déjà quelques moyens de penser par elles-mêmes, allaient

au culte régulièrement. C’est un choix, celui de faire une place à Dieu. C’est

une démarche, et c’est un témoignage.

Quand nous allons au culte, peut-être que ce jour-là, les chants ne nous plai-

ront pas, peut-être que la prédication ne nous parlera pas, mais le fait même

d’avoir creusé un espace dans notre emploi du temps, le fait même d’avoir espéré

avancer grâce à Dieu et d’être sorti de chez nous pour aller avec les autres, cette

démarche portera son fruit en nous et pour les autres. Et finalement, le succès

indéniable du culte dominical est peut-être là. Cela expliquerait que parmi les acti-

vités de notre église, la plus suivie soit le culte. Les techniques modernes de com-

munication élargissent encore ce succès, puisque sur notre site Internet aussi, les

pages sur le culte et les prédications sont de très loin les pages les plus visitées, et

qu’à la télévision ou à la radio les cultes sont bien plus suivis que les débats.

L E C U LT E
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Et pour la personne qui a du mal à venir physiquement au culte, ou qui

aurait du mal encore à franchir le pas en se déplaçant physiquement ? Nous

essayons de proposer des enregistrements du culte (sur CD ou cassette), nous

envoyons chaque semaine aux personnes qui le désirent le texte de la prédica-

tion (quand elle est disponible), et nous mettons sur Internet la vidéo de la

prédication.

Rien de tout cela n’est possible sans votre participation. C’est ensemble que

nous faisons le culte à l’Oratoire. Et c’est par la foi, dans le secret de notre

espace intérieur que nous rendrons un culte à Dieu, celui de la miséricorde et

de la conversion. � Marc Pernot

L’Oratoire grâce à internet

Avec humour, une paroissienne nous livre son témoignage sur la bénédiction de

son union

J
’ai découvert l’Oratoire par Internet. J’avais bien sûr entendu plusieurs fois

parler de l’Oratoire sans être jamais venue, mais lorsque, enceinte, j’ai dû

rester alitée quelque mois j’ai trouvé dans les messages accessibles via

Internet un vrai soutien dans l’épreuve. J’ai depuis mon enfance entendu des

centaines de prédications si bien que j’avais l’impression que plus rien ne me

touchait comme si j’étais devenue totalement hermétique. En écoutant les pré-

dications de l’Oratoire j’ai eu l’impression de redécouvrir la Bible. En venant

le dimanche à l’Oratoire, la forme liturgique, loin de toute approche émotion-

nelle me permet de me recentrer sur l’essentiel. Aujourd’hui je fré-

quente l’Oratoire avec mon mari et mes enfants parce que nous nous y sentons

bien. � Elisa Delannoy
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Je viens au culte pour deux raisons

D
’une part le culte me permet de me replonger dans mon identité pro-

fonde qui est justement celle d’un christianisme protestant tradition-

nel, libéral, intelligent, ouvert. D’y retrouver des participants, pas-

teurs et laïcs, ayant la même identité.

D’autre part le culte par sa liturgie actualisée et sa prédication me donne

de nouvelles idées, des façons de penser que j’ignorais et qui m’intéressent. La

prédication du pasteur Marc Pernot est remarquable.

J’aime globalement bien l’Oratoire et j’y viens avec plaisir. �

Gilles Castelnau

Allons à la maison de l’Éternel

«J
e suis dans la joie quand on me dit : Allons à la maison de l’Éternel »

ce verset du psaume 122, il m’est arrivé plus d’une fois de le répéter

intérieurement sur le chemin dominical qui me conduit à l’Oratoire.

C’est à peine si mon plaisir s’atténue à la vision affligeante des murs de notre

église, noircis par le temps et la pollution. Après tout, je ne suis pas ici pour

contempler des pierres, aussi vénérables soient-elles, mais pour un rendez-

vous et pour une rencontre. Le rendez-vous, c’est celui que nous donne le

Seigneur ce jour-là ; la rencontre, c’est celle que nous avons avec nos frères et

sœurs, unis dans la même foi et que j’ai toujours plaisir à retrouver.

Depuis douze ans que je fréquente assidûment l’Oratoire, il m’est arrivé,

plus d’une fois, de franchir la porte du temple avec mes maux, mes afflictions,

mes soucis et mes difficultés. Et, presque toujours, je suis ressorti, non pas

totalement apaisé et consolé, encore moins guéri (il y a longtemps que nous

ne croyons plus aux miracles). Mais je repartais avec une dose renouvelée

d’espérance, de confiance et d’amour, pour les miens et pour les autres, pour

tous ceux qui sont dans la souffrance. Certes, on ne vient pas au culte comme

on se précipite, en cas de bobo, aux urgences de l’hôpital le plus proche.

Il n’empêche que l’on s’y rend comme à l’un des rendez-vous privilégiés de

la semaine. Pour un temps de recueillement et de prières partagées. Pour

apaiser notre âme si elle s’égare, pour oublier la douleur de nos plaies et de
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nos bosses, mais surtout pour exprimer notre fidélité à Celui qui sut rester

digne dans la souffrance. Moment de joie également et d’amitié avec ceux qui

partagent, en notre compagnie, ces instants de grande ferveur. C’est cela aussi

le culte dans la maison de l’Eternel. En sa présence qui rassure.

Restent le fond et la forme sur lesquels on nous questionne aujourd’hui. Il

m’arrive parfois de trouver le culte en manque d’allant et de force de persua-

sion. Peut-être, ce jour-là, ne suis-je pas en état d’y participer pleinement ? A

moins que je n’y trouve pas ce que je venais chercher dans le moment présent.

J’ai toujours pensé qu’une fois refermées les lourdes portes du temple pour le

bon déroulement du culte, ce huis clos ne devrait pas exclure pour autant

l’écho de tout ce qui nous arrive de l’extérieur : les tragédies, les conflits, les

injustices, la misère, l’exclusion et tant d’autres fléaux de notre temps.

Car tout cela existe encore et s’aggrave dans un monde qui est encore loin

du royaume que nous appelons de nos vœux. Face à cela, les protestants ne

sauraient rester indifférents, eux qui ont été et sont encore de tous les combats

pour l’avènement d’une société plus juste. Il est normal alors que le culte soit

aussi le reflet de tous les grands sujets qui interpellent les chrétiens. Comme il

est souhaitable aussi que le culte soit l’occasion d’affirmer notre identité pro-

testante. Les cultes, dits « à thème », y pourvoient avec brio, mais ils devraient

être plus nombreux. � Roger Pourteau

J’apprécie surtout les prédications

M
embre du Chœur, je viens au culte lors des services chantés depuis

1983 je crois. Ce que j’y apprécie le plus ? Incontestablement la prédi-

cation avec l’articulation que j’y trouve entre les textes sacrés et la vie

quotidienne. J’ai pu comparer avec d’autres prédications. Les prédications à

l’Oratoire sont de véritables conférences, originales, rarement prévisibles mal-

gré le message commun d’espérance qui les anime toutes et surtout très bien

construites. Ce sont de véritables cadeaux pour l’esprit et le cœur. Je me sou-

viens de quelques unes qui m’ont donné envie d’en apprendre davantage sur la

Bible, notamment celle où une Pastourelle évoquait la vie d’Isaac et de Jacob et

la gène ressentie par Isaac jusqu’à la fin de sa vie d’avoir usurpé sa position en
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trompant son père. Ces méandres de l’âme humaine m’ont paru tellement

actuels. J’aime aussi les lectures et les prières, surtout les déclarations rituelles

comme « L’amour plus fort que la mort » qui m’a profondément bouleversé la

première fois que j’ai entendu ce verset. Je veux encore y croire. J’aime aussi les

chants d’assemblée et les spontanés que je connais presque par cœur.

Voilà. Si je participe à un autre service, ailleurs, les dimanches où nous ne

venons pas chanter, c’est en raison de liens d’amitié que j’ai tissés avec une

autre communauté et parce que je trouve l’alternance profitable.

En tous cas merci infiniment d’avoir invité le chœur au culte de l’Ascension.

Ce fut pour moi un grand moment de bonheur et de plénitude. �

Brigitte Gallay

L’Oratoire est déjà très en avance sur son temps

U
ne prédication entendue un dimanche matin il y a plusieurs années

sur France Culture et j’entrais dans un nouveau monde. J’ai continué

à vous écouter, à lire la Feuille rose, Evangile et Liberté et quelques uns

de vos cultes. J’ai assisté à deux cultes à L’Oratoire. C’est ainsi qu’il est devenu

ma référence en religion. C’est bien peu me direz-vous pour oser donner mon

avis sur le culte. Pourtant si vous posez la question à vos fidèles c’est que la

question se pose.
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Quel serait donc le culte idéal pour les hommes d’aujourd’hui ?

L’Oratoire est déjà très en avance sur son temps, Le miraculeux devient

symbolique. Il est mieux compris.

La liturgie est un peu longue, la Cène un peu rare. Vos chants, l’unique par-

ticipation des fidèles, sont très beaux.

La prédication, avec ses références aux Ecritures et aux Evangiles devrait

avoir un but directif, proche du concret.

Au cours du culte on pourrait demander aux fidèles de poser des questions.

Un débat pourrait s’engager. Ce qui permettrait d’aborder des thèmes inhabi-

tuels : les relations de la foi avec la science, la vie quotidienne, les événements

de notre époque. Ou les reporter l’après-midi, comme le Sunday school que j’ai

connu en Angleterre.

Il existe tant d’autres voies pour rendre la foi plus humaine…

Et même si vous ne changiez rien, le temple restera une grande famille qui

ouvre la voie vers l’avenir. Je suis très heureux d’en ramasser les miettes. �

Louis Méheut-Ferron

S’interroger sur l’essentiel

J
e suis venu à l’Oratoire du Louvre lors des Journées du Patrimoine en sep-

tembre dernier ; j’y ai entendu la fin d’une prédication et la suite du culte.

Depuis, je viens assez souvent parce que la prédication et le culte réformé

éveillent ma curiosité. Une prédication, telle que je la comprends, permet en

analysant un texte (toujours vivant et largement diffusé) de s’interroger sur

l’essentiel. La récente prédication sur Thomas m’a conduit à un questionne-

ment que je vais essayer de restituer.

Thomas est d’une part un jumeau et d’autre part celui qui doute, ou plutôt

qui a besoin de beaucoup plus d’indices que les autres pour s’autoriser à voir

un peu plus loin. Quel lien peut-il y avoir entre la gémellité et le doute ?

Thomas doute probablement à cause de sa gémellité. De qui est-il le jumeau,

est-il le premier ou le second ? En d’autres mots sa filiation incertaine aurait

entraîné l’hésitation voire la méfiance. Une position dans les relations fami-

liales, c’est un fait ; croire plus ou moins à ceci ou à cela, c’est une opinion. Il

me semble que cette prédication peut nous inviter à entamer cette réflexion :
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comment l’opinion se forge à partir du fait ? Si Thomas avait été averti de sa

réelle situation, aurait-il douté ?

Pour tenter de pousser un peu plus loin le raisonnement, il est possible

d’envisager cette relation gémellité / doute comme calquée sur le schéma, le

châssis d’une relation étymologie / définition, relation elle-même appuyée sur

l’articulation entre trajectoire tracée (histoire… d’un mot) et chemin à tracer

(définition à donner), ce qui en définitive pose la question du choix, le choix

d’aligner, de faire coïncider ces deux tracés.

C’est ce qui m’amène à considérer que les prédications, au-delà des déve-

loppements fort intéressants, ont en fait pour but de nous amener à amorcer

cette recherche personnelle, utile dans nos vies quotidiennes.

Un mot : Thomas, une étymologie : jumeau, une définition : dubitatif ; a

priori la définition est assez éloignée de l’étymologie. Y a-t-il une rupture, une

dérivation, une évolution cohérente ?

La prédication du dimanche de Pâques a suscité une démarche similaire.

Ceux qui ont refusé d’écouter Jésus et qui ont donc commis des fautes se

sont, de par sa mort, privés d’une parole d’aide et de conseil. La mort du fils a

provoqué la mort de la filiation et par conséquent la fin de la transmission, la

rupture de la continuité. C’est ce qui a entraîné quelques « problèmes » (voile

du temple déchiré, tremblement de terre…) et par la suite la parole de Jésus

n’a pas été complètement oubliée : ses propos ont bénéficié d’une écoute plus

attentive, c’est de cette façon que je comprends la résurrection.

Cette histoire suggère un questionnement essentiel sur la façon de faire

des choix. En « choisissant » de libérer l’un et de sacrifier l’autre, une erreur

a amené une faute et ses conséquences. Je pense que cette prédication permet

de mettre en lumière deux trajectoires distinctes : d’abord celle de l’incompré-

hension et du refus (avant la mort de Jésus), puis celle de l’écoute et de l’ac-

ceptation (après la mort de Jésus).

Choisir une trajectoire qui n’est pas tout à fait celle de l’habitude repré-

sente une difficulté : il faut se fier à un autre ou à soi-même (toujours une

question de jumeaux en quelque sorte…) pour s’engager vers une nouvelle

voie avec un minimum de doutes.

Le choix peut mener à l’errance, voire à l’erreur qui elle-même parfois

conduit à la faute. Accumuler et répéter les fautes, c’est en fait ne pas relier



D O S S I E R

1 2

ces deux trajectoires, celle du passé reçue en héritage et celle de l’avenir qu’il

faut choisir. Apprendre à joindre ces deux parcours est, me semble t-il, le sens

de cette prédication.

Le protestantisme, c’est aussi l’absence de confessionnal, un clergé sans hié-

rarchie, des pasteurs vivant en famille, des femmes qui ont le droit d’interpré-

ter les Ecritures, une Bible lisible donc compréhensible, et une façon de pen-

ser, de sentir qui permet de conjuguer ambition avec humilité ; c’est enfin une

lecture pour ne pas être asservi mais pour être libre.

Non baptisé, attaché à la laïcité des institutions, peut-être athée, ma rencon-

tre avec le protestantisme ne me pose aucune difficulté. Au contraire j’y vois

une complémentarité enrichissante, un prolongement vers la découverte des

autres et de la différence et aussi une possibilité de se cultiver autrement. �

Stéphane Doubrères

L’espérance d’un nouveau départ

J
’aime aller au culte car j’ai le choix d’y venir ou pas. Venir c’est un engage-

ment, un moment idéal de partage, de confiance et de pardon. C’est l’abou-

tissement de ma semaine de réflexion et l’espérance d’un nouveau départ.

J’ai besoin de retrouver l’assemblée, c’est une possibilité de manifester ensem-

ble une foi commune, ce qui est important dans les moments de doute et de
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peine. J’aime entendre la Parole et la lecture de la Bible puisque je ne prends

pas toujours le temps de la lire dans la semaine. J’aime comprendre ce que

disent les textes grâce à l’analyse du pasteur.

J’apprécie énormément de pouvoir emporter le texte de la prédication à la

fin du culte, laissé à disposition des paroissiens, je peux ainsi la relire et la dis-

tribuer autour de moi.

J’aimerais en revanche entendre plus souvent la parole des jeunes lors du

culte, ils étaient plus présents il y a peu. J’apprécierais aussi que de temps à

autre on lise la prière d’une autre communauté, une autre version de la

confession de foi etc.

Pour les chants, le choix de l’organiste est essentiel, il doit guider l’assem-

blée. On pourrait aussi essayer de chanter avec le Chœur au rez-de-chaussée

parmi nous et non près de l’orgue.

J’aime le moment de la Cène mais c’était plus facile de se repérer quand le

jour était fixé à l’avance : le deuxième dimanche du mois.

Ce serait un beau moment d’espérance si un jour tous les hommes pou-

vaient partager ce repas. � Marie-France Pecisse

Je suis sûre d’y trouver une théologie libérale

J
e viens à l’Oratoire parce que c’est là que ma foi est née et qu’elle a été

nourrie au début de ma vie. J’avoue que j’ai plaisir à me trouver dans cette

belle architecture et que j’écoute l’orgue avec émerveillement. Trompette

et chœur me comblent aussi. Notre cher pasteur A. N. Bertrand disait qu’il ne

fallait pas mêler l’esthétique et le spirituel. J’en discute encore avec lui dans

ma vieille tête. Pour moi, Dieu est dans tout ce qui est BEAU. J. S. Bach et bien

des auteurs de psaumes et cantiques prêchaient comme des pasteurs.

J’y viens aussi parce que je suis sûre d’y trouver une théologie libérale.

Dans le culte, j’aime trouver une parole simple, compréhensible, qui m’ap-

porte un éclairage actuel sur un texte de la Bible. Je lis ma Bible tous mes

matins et je chante mes cantiques toute seule. Au culte, dans cette atmo-

sphère de ferveur, cela prend un autre relief.

La Cène me pose maintenant un problème : dans ma jeunesse mystique,

elle était le moment « Dieu et moi ». Dans mon grand âge, elle est surtout le
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symbole d’un repas de famille. Un morceau de pain pourquoi pas ? Mais la

coupe m’est désagréable. Je ne veux pas « boire le sang du Christ ».

Tous les cultes-discussions ou partage auxquels j’ai assisté ont tourné au

bla-bla.

Je suis venue à l’Oratoire pour le Culte de Pâques et j’étais devant la télévi-

sion pour l’Ascension. Ces deux cultes m’ont apporté toute la force que j’atten-

dais. � Nicole Wenz

Beau et sympathique

E
n quelques mots, ce qui me motive pour venir au culte à l’Oratoire :

un très beau temple chargé d’histoire et ayant une forte identité protes-

tante ; la qualité des prédications, la liturgie ; le côté “traditionnel” de la

paroisse (si je ne me trompe pas !) ; les repas sont sympathiques (à la table des

“jeunes” !) ; il y a toujours de la place pour s’asseoir au culte ! � Xavier Touzeau



Calendrier des cultes
Le culte a lieu chaque dimanche à 10h30 à l’Oratoire du Louvre
(1 rue de l’Oratoire ou 145 rue Saint Honoré, Paris 1er)

Juin
28 juin : Marc Pernot, accueil dans la sacristie

juillet
5 juillet : Marc Pernot
12 juillet : James Woody
19 juillet : Jean-Pierre Rive, Baptême d’adulte, Cène
26 juillet : James Woody

Août
2 août : James Woody
9 août : James Woody, Cène
16 août : Marc Pernot
23 août : Philippe Vassaux, commémoration de la Saint Barthélemy
30 août : Marc Pernot

Septembre
3 septembre : Marc Pernot
13 septembre : Marc Pernot et James Woody, reprise de l’éducation biblique
20 septembre : Culte de rentrée et installation du pasteur James Woody et du Conseil

prébytéral, prédication par James Woody

1 5
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Agenda

Éducation biblique
Chaque mois de l’année scolaire,

un dimanche est consacré à l’éduca-
tion biblique : le jardin biblique de
10h30 à 12h (4/7ans), l’école biblique
(8/11ans) et le catéchisme (12/15 ans)
de 10h30 à 16h. Il faut prévoir son
pique-nique pour les 8/15 ans. Reprise
prévue le 13 septembre à 10h30, avec
le culte.

Vous pouvez dès maintenant
prendre des renseignements et ins-
crire vos enfants, nous les accueille-

rons avec joie. Pour cela, vous pouvez
joindre un pasteur ou le secrétariat
(coordonnées au dos de ce bulletin).

Groupes de jeunes
Bertrand Marchand, étudiant en

théologie, encadre deux groupes : le
groupe des lycéens, et le groupe
d’étudiants & jeunes actifs. Plusieurs
rencontres mensuelles ont lieu, le
dimanche ou le mercredi soir.
Contact :
Bertrand.l.marchand@gmail.com
06 09 10 67 32
http://groupesdejeunesdeloratoire.bl
ogspirit.com/

Activités de l’Église
Toutes les rencontres proposées sont ouvertes à ceux qui le désirent. Elles

se déroulent dans la Maison Presbytérale (au 4 rue de l’Oratoire), ou dans le

temple (145 rue Saint Honoré et 1 rue de l’Oratoire).

N’hésitez pas à appeler le secrétariat (01 42 60 21 64) ou à consulter notre

site Internet http://oratoiredulouvre.fr, vous y trouverez un agenda électro-

nique avec les dates et renseignements de dernière minute pour la semaine,

le mois et l’année à venir, en plus de toutes les ressources proposées pour

nourrir notre réflexion et notre prière.

Durant l’été, vos pasteurs se relaieront pour assurer une permanence. Le

secrétariat restera ouvert, avec des horaires aménagés :

Frédérique Hebding, l’assistante de paroisse, sera absente du 3 au 31 juil-

let. En son absence, une permanence sera assurée les mardis et jeudis de 9h à

12h, en particulier par Nicole Aymard

En août, le secrétariat vous accueillera les lundi, mardi, jeudi et vendredi

de 9h à 13h et de 14h à 17h.

La permanence de l’Entraide qui a lieu tous les mercredis sera fermée en

juillet et en août.
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Groupe des lycéens
Rendez-vous le dimanche 13 sep-

tembre de 16h à 19h, au rez-de-chaus-
sée du 4, rue de l’Oratoire. Les
anciens catéchumènes sont les bien-
venus, mais tout lycéen, protestant ou
non, peut se joindre au groupe.

Groupe des étudiants
et jeunes actifs

Deux rendez vous sont proposés :
un dimanche par mois et le mercredi
tous les 15 jours, avec des débats et
des repas partagés.

Le mercredi à 19h : 16 septembre à
19h30, au 4, rue de l’Oratoire

Pour le culte (10h30) et le repas (à
midi), le dimanche 4 octobre

Repas mensuels
Une fois par mois, d’octobre à

juin, vous êtes invités à la sortie du
culte pour un repas salle Monod (2e

étage du 4, rue de l’Oratoire). Il est
préférable de s’inscrire à l’avance
pour faciliter l’organisation (partici-
pation aux frais de 10€, si possi-
ble).Reprise le 4 octobre.

Soirées du mardi
Nous rencontrons cette année des

personnages singuliers qui ont des
caractères et des traditions religieuses
différents. Ce cycle « Itinéraires spiri-
tuels » reprendra le 6 octobre, avec
Alain Monod qui évoquera Vauban.
La conférence-débat a lieu de 20h30 à
22h, salle Monod (2e étage du 4, rue
de l’Oratoire), elle est précédée pour
ceux qui le désirent d’un buffet orga-

nisé à 19h45 (libre participation aux
frais). Reprise le 6 octobre.

Lire la Bible en grec, hébreu
Hébreu

Deux samedis par mois avec Gilles
Castelnau, à 10h, salle Vernes (2e

étage du 4, rue de l’Oratoire). Reprise
le 19 septembre.
Grec

Confirmés, avec Édith Lounès, un
mardi par mois à 18h15, salle Vernes.
Reprise en octobre.

Un grand merci à monsieur
Norbert Adeline pour son engage-
ment depuis des années dans l’initia-
tion au grec biblique. Il désire désor-
mais changer d’activité.

Nous cherchons un professeur de
lettre classiques ou une personne
connaissant le grec biblique qui
puisse reprendre des cours mensuels
de grec biblique pour débutants. Ce
serait avec reconnaissance.

Le scoutisme à l’Oratoire
Un grand merci aux chefs et chef-

taines qui s’engagent bénévolement
pour l’éducation de leurs cadets. Très
bon camp d’été à chacun des louve-
teaux, louvettes, éclaireurs et éclai-
reuses, chefs et cheftaines.

La Meute Oratoire du Louvre (lou-
veteaux de 8 à 12 ans) campera du 6
au 22 juillet près de Mantes La Jolie
(Yvelines) sous la direction de
Maxime Martin.
06 13 87 97 97 • taipan_chil@yahoo.fr

La Meute Oratoire des Pyramides
(louveteaux de 8 à 12 ans) campera du
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6 au 22 juillet près de Mantes-la-Jolie
(Yvelines) sous la direction d’Étienne
Bruchet.
09 50 29 40 67
etienneo_blairo@hotmail.com

La Compagnie d’éclaireuses (filles
de 12 à 16 ans) campera près du 9 au
28 juillet en Charente-Maritime sous
la direction d’Alison Blanc.
06 07 87 20 80
alison.blanc@gmail.com

La Troupe d’éclaireurs (garçons de
12 à 16 ans) campera du 4 juillet au 24
juillet à Villemurlin au milieu des châ-
teaux de la Loire, sous la direction de
Josselin Allys.
06 82 72 13 55 josselin@allys-fr.org

Si vos enfants désirent s’inscrire
dans une de ces unités pour la rentrée
prochaine, vous pouvez déjà contac-
ter les responsables.

Lecture biblique de l’après-midi
C’est le pasteur James Woody qui

reprendra cette année l’étude
biblique de l’après-midi, un mardi par
mois de 14h30 à 16h, salle Vernes (2e

étage du 4, rue de l’Oratoire). Le pro-
gramme détaillé de l’année sera dans
le prochain bulletin. Reprise prévue le
mardi 22 septembre.

Lecture biblique commune Oratoire
& St-Eustache

Après le cycle de l’année dernière
où nous avions parcouru les plus
grandes pages des lettres de l’apôtre
Paul, nous poursuivrons nos lectures
avec un nouveau thème qui nous fera
parcourir l’Ancien et le Nouveau

Testament. Comme l’an dernier, ce
groupe sera animé par le pasteur
Marc Pernot et le Père Hervé Giraud,
et ces rencontres auront lieu un mer-
credi soir par mois, de 20h30 à 22h,
alternativement à l’Oratoire et à Saint
Eustache.

Initiation à la théologie
Pour ceux qui comptent demander

prochainement un baptême d’adulte
ou une profession de foi, et qui ont fait
cette démarche récemment, nous pro-
poserons à la rentrée six séances de
formation les mardis de 20h30 à 22h,
avec les pasteurs Marc Pernot et
James Woody : La Bible, Dieu, le
Christ, la vie humaine, la prière et la
religion, l’éthique chrétienne.

Inscription et renseignements
complémentaires auprès d’un des pas-
teurs.

30-40
De nombreuses personnes sont

encore reconnaissantes d’un groupe
appelé « jeunes ménages » animé par
le pasteur Pierre Fath à l’Oratoire il y
a quelques années !

Que penseriez-vous de créer
aujourd’hui un tel groupe de
réflexion théologique pour adultes
qui ont la trentaine ou la quaran-
taine ? La forme, le rythme des ren-
contres restent à définir. Si vous aviez
un avis sur ce qui vous intéresserait, si
vous désiriez être moteur dans la vie
de ce futur groupe, envoyez-nous un
petit message, ce sera avec joie que
nous le recevrons (vos pasteurs).
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Nouvelles de l’Oratoire
Un nouveau pasteur

C’est avec beaucoup de joie et d’enthousiasme que je rejoins l’Oratoire du
Louvre pour me mettre à votre service. J’étais, jusque-là pasteur de l’atta-
chante Église réformée de Marseille-Provence : à côté des activités parois-
siales, la présidence du Consistoire m’a donné l’occasion de travailler en
faveur du rayonnement du protestantisme dans la cité phocéenne et du dia-
logue entre les religions et les cultures. Au sein d’Evangile et liberté, j’ai pris
des responsabilités dans le comité de rédaction de la revue avant de m’orien-
ter vers le Conseil d’administration. Je préside actuellement le service natio-
nal catéchétique de l’Église réformée de France.

De mes études dans les facultés de théologie protestante et au sein de
l’École biblique et archéologique de Jérusalem, je conserve le goût de la
recherche, de la critique, de l’exégèse, des escapades théologiques. J’apprécie
la confrontation des points de vue, le croisement des centres d’intérêts. Je
serai attentif à consolider les liens fraternels qui unissent les membres de la
communauté.

Sur le plan familial, mon épouse Sophie et moi-même sommes ravis de
retrouver les charmes de la vie parisienne et de pouvoir en faire profiter nos
enfants Sacha et Clara. Et nous vous remercions, d’ores et déjà, pour le bel
accueil que vous nous avez prodigué.

Une belle aventure s’annonce et je suis heureux de pouvoir la partager
avec le pasteur Marc Pernot et chacun d’entre vous.�

James Woody

Les Journées du Patrimoine 2009
Comme chaque année, l’Oratoire ouvrira largement ses portes à l’occasion

des Journées Européennes du Patrimoine qui auront lieu les samedi 19 et
dimanche 20 septembre prochains. Notre temple sera ouvert au public,
durant ces deux jours, de 10h à 19h. Ce sera l’occasion de mieux faire connaî-
tre le protestantisme, son histoire, mais aussi notre façon d’être chrétiens.

De courtes conférences, accompagnées de musique à l’orgue, seront orga-
nisées régulièrement tout au long de ces journées. Le thème choisi par le
ministre de la culture est « Un patrimoine accessible à tous », ce thème va
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assez bien avec certains thèmes majeurs de la Réforme : le sacerdoce universel
(chacune et chacun est prêtre) et la volonté que toute personne puisse lire la
Bible et réfléchir par elle-même.

Si vous désiriez rejoindre les équipes d’accueil (pour assurer 2 h de pré-
sence), faites-vous connaître auprès du secrétariat (01 42 60 21 64). Une présen-
tation des lieux sera organisée pour les équipes d’accueil le vendredi 18 sep-
tembre à 19h au Temple.

À l’occasion du 500e anniversaire de la naissance de Jean Calvin, une petite
exposition sur Jean Calvin a été installée dans les chapelles et dans la nef de
l’Oratoire. Un concert de qualité autour de la musique du temps de Calvin est
organisé le samedi 19 septembre à 18h30.

Un coup de main ?
Ouverture du temple au public

Depuis plusieurs années, le temple est ouvert entre 12h et 14h le vendredi,
à partir du printemps et ce jusqu’en automne. Cela permet de faire connaître
notre lieu de culte et de faire découvrir le protestantisme. Nous avons besoin
d’étoffer notre équipe de bénévoles pour continuer à assurer ce service. Si
vous êtes intéressé, merci de vous signaler au pasteur ou au secrétariat. Vous
pourrez suivre une petite conférence sur l’histoire du temple si vous en éprou-
vez le besoin. Il est envisagé de changer le jour d’accueil et de proposer le
samedi.

Logement
Certains protestants arrivent sur Paris et cherchent un logement, soit en

location, soit un logement contre services. Si vous aviez une possibilité, vous
pourriez en faire part au secrétariat ou aux pasteurs.

Besoin d’aide ?
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L’Association d’Entraide de l’Oratoire a pour vocation de chercher à aider
et à entourer ceux qui en ont besoin. Si vous cherchez un toit, du travail, ou
un coup de main fraternel, un peu de visite… n’hésitez pas à contacter vos
pasteurs. Nous ne vous promettons pas d’arriver à trouver la solution miracle,
mais de chercher avec vous. Et il y a parfois des miracles…

À vos plumes !
Ce bulletin est en grande partie constitué de billets ou d’articles écrits par

des paroissiens de l’Oratoire. Nous faisons des appels au culte et par mail pour
obtenir ces témoignages pour la feuille rose et pour le site Internet (où nous
avons beaucoup plus de place). Vous pouvez vous signaler comme éventuelle-
ment intéressé comme écrivain, ou proposer des thèmes à aborder, voire des
articles.

Visites
Nous recherchons des personnes pour rendre visite à des personnes âgées

de notre Eglise. D’expérience, cela apporte autant à celui qui est visité qu’à
celui qui visite.

Prédications à domicile
Pour que personne ne soit oublié, la prédication donnée à l’Oratoire le

dimanche est disponible de multiples façons (enregistrements, textes des pré-
dications envoyés par la poste, vidéo, Internet). Ces moyens sont à votre dis-
position pour vous-mêmes ou pour vous aider à témoigner de ce qui nous
anime auprès de vos proches. N’hésitez pas à contacter le secrétariat.
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Le culte de l’Ascension à la télévision
De bonnes raisons de se réjouir

J’ai suivi avec toute la communauté oratorienne le culte mais… à la télévi-
sion. Le temple était magnifique, illuminé. Les téléspectateurs étaient nom-
breux dans toute l’Europe, tout comme les paroissiens venus écouter et soute-
nir leur pasteur. Tant de visages connus tournés vers la chaire pour écouter
Marc Pernot mais aussi des mines concentrées pour entonner les cantiques.
C’est très curieux de suivre le culte depuis son salon : on se sent pourtant en
communion avec l’assemblée, ce que nous rapporté un responsable de
Présence protestante : « J’étais en visite à la Santé et un détenu m’a dit qu’il
avait suivi avec beaucoup d’émotion ce culte, en particulier quand le pasteur
avait prié pour ceux qui étaient en prison. Pendant la Cène, il a pris un mor-
ceau de pain pour communier avec nous... » De nombreux témoignages sont
arrivés au secrétariat pour dire la joie de ce moment : « Je tenais à vous remer-
cier pour ce culte télévisé de l’Ascension. Le temple si magnifiquement mis en
lumière est apparu bien rempli. La prédication me donne beaucoup à penser
et c’est bien là son but, je crois. J’ai quitté ce culte auquel j’ai assisté à distance
avec un sourire confiant aux lèvres, et c’est bien ce qui me paraît essentiel.
Merci encore. » Ce qui a fait le succès de ce culte c’est aussi les moments musi-
caux variés, le talent de tous les musiciens, Jeanie Persoz à l’orgue, Nassim
Maalouf à la trompette, Marion Unal au violoncelle et la présence de la cho-
rale dirigée par Nicholas Burton-Page. Le réalisateur suisse des émissions reli-
gieuses de la Télévision Suisse Romande, Daniel Wettstein considère que c’est
« une très belle réalisation avec des chants magnifiques et une musique
sereine et profonde. Cela montre qu’on peut encore faire de bons cultes télé-
visés en restant hyper-classique. Cela fait du bien parfois ! Face au trop plein
d’innovations qui nous envahissent, le retour à la tradition et à la simplicité a
sans doute encore quelque chose à nous apprendre ! »

Ce culte a permis à des téléspectateurs de découvrir la paroisse et de visi-
ter ensuite notre site Internet, oratoiredulouvre.fr, où le culte de l’Ascension
était en ligne depuis le lendemain de sa diffusion ! Des messages envoyés par
mail ont montré l’accueil très enthousiaste de protestants de tous horizons :
« Nous avons vécu ce culte avec d’autant plus de bonheur que ce temps fort a
été parfaitement équilibré, permettant aux téléspectateurs d’en partager
chaque instant. L’avancée vers la caméra pour la bénédiction avant de rendre
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l’antenne nous est particulièrement significative (qu’elle fasse école…), évi-
tant le sentiment de frustration ressenti d’autres fois lors d’interruption
« technique » en fin d’émission subie comme rupture de lien liturgique. Le
lapsus « Elevons nos corps ! » a même été perçu comme traduisant le mouve-
ment auquel nos cœurs sont appelés... » (un Marseillais)

Ce type d’événement contribue à faire connaître le temple de l’Oratoire et
à le faire rayonner bien au-delà du seul monde protestant. C’est une chance
d’avoir été choisi pour cette retransmission, mais il a fallu des journées de pré-
paration, en particulier au pasteur Marc Pernot qui devait remettre aupara-
vant le déroulé du culte à la seconde près à la production de Présence protes-
tante, et découper sa prédication en tranches de six minutes maximum. Il a
fallu également la présence bienveillante et efficace de Gérard Deulin pour
que tout cela soit possible !� Frédérique Hebding

PS. Vous pouvez acheter le DVD de ce culte de l’Ascension à la sortie du culte, ou en le

commandant auprès de Présence Protestante (01 44 53 47 19).

Situation financière à fin avril 2009
Le Conseil Presbytéral dans sa séance du 18 mai a examiné la situation

financière de notre paroisse à fin avril
Les recettes dépassent les recettes budgétées pour cette période grâce à des

recettes exceptionnelles (encaissement d’un legs et dégagement de plus
values lors de cessions de valeurs mobilières de placement) qui compensent
une baisse de 15% des dons nominatifs enregistrés sur la période (31 268 euros
au 30/04/2009 contre 36 842 euros au 30/04/2008).

Les dépenses de fonctionnement sont conformes aux prévisions budgé-
taires.

Une grande partie des gros travaux votés par l’Assemblée générale du 5
avril dernier ont été financés sur ce début d’exercice : changement du bloc
moteur de la chaufferie du temple, insonorisation de la Salle Monod et tra-
vaux de réfection de la rue de Rennes.
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La somme allouée au fond Ricœur, dans le cadre du partenariat avec
l’Institut Protestant de Théologie, sera financée grâce à l’arrivée à échéance
fin juillet d’un certificat de dépôt négociable.

Le Conseil a analysé les principales lignes de dépenses et une réflexion est
engagée sur la possible renégociation de certains contrats.

En ce début d’année, des arbitrages ont été effectués sur certaines lignes
de notre portefeuille titres afin de sécuriser nos avoirs financiers.

Globalement, la valorisation de ce portefeuille-titres n’a pas subi de dépré-
ciation importante depuis le 31 décembre 2008.

Le Conseil s’est fixé deux objectifs : atteindre pour la fin de l’année le mon-
tant budgété au titre des dons nominatifs (148 000 euros) et si possible le
dépasser afin de réduire d’autant le déficit de fonctionnement tout en per-
mettant aux donateurs de pouvoir bénéficier pleinement des avantages fis-
caux en vigueur (déduction fiscale pour 66% du montant des dons consentis
à l’APEROL).

Pour cela la formule de l’abonnement à la « feuille rose » est abandonnée
(cette formule priverait les donateurs du droit à déduction fiscale) pour être
remplacée par un appel à dons de soutien (bulletin joint à cette feuille rose).

Nous remercions d’avance tous ceux qui nous soutiendront et qui nous
permettrons d’atteindre les objectifs ainsi fixés.

Le Conseil tient à remercier tous ceux qui soutiennent les missions de la
paroisse tant financièrement qu’en donnant de leur temps dans des actions de
bénévolat au service des autres. Que chacun soit ici chaleureusement remer-
cié pour ce qu’il donne et pour ce qu’il fait.

Pour tous ceux qui voudraient choisir d’apporter leur concours au moyen
de dons périodiques ( par virement ou par prélèvement) des informations
sont données sur le site de l’Oratoire (www.oratoiredulouvre.fr) dans la
rubrique « soutenir l’Oratoire » au paragraphe 3 dans laquelle vous trouverez
aussi un formulaire d’autorisation de prélèvement à télécharger.

Pour ceux qui le désirent, des formulaires sont disponibles au secrétariat
(01 42 60 21 64) et peuvent vous être envoyés sur simple demande.

Pour vous tenir informés, un compte-rendu financier vous sera fait tous les
trois mois.

Prochain rendez-vous à la rentrée.
D’ici là bonnes vacances à toutes et à tous.�

Francine Braunstein & Alain Moynot
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La Clairière lutte contre l’exclusion

Un dispositif original de d’aide au retour à l’emploi

L’association La Clairière, fondée par L’Oratoire en 1911, n’a cessé ces dernières

années d’innover pour trouver des solutions pratiques, adaptées et durables

envers les personnes fortement éloignées de l’emploi.

S
es entreprises d’insertion et ses services d’accompagnement à la per-
sonne (dont, il y a à peine deux ans « Un Monde Gourmand », traiteur
associatif), ont été des réussites encourageant le devoir d’innovation de

l’association.
Cette année, un dispositif « unique à Paris » a été reconnu par les Pouvoirs

Publics après six années d’expérimentation non soutenue financièrement. Il
s’agit d’un dispositif complet d’accompagnement socioprofessionnel totale-
ment original, jamais mis en œuvre à ce jour. Il est décliné actuellement sur
le métier d’auxiliaire parentale face au problème de garde d’enfants à domi-
cile, mais il pourrait être décliné sur d’autres métiers du service à la personne.

La Clairière propose une formation à certaines femmes en recherche d’au-
tonomie, maîtrisant le français. La formation de 123 heures s’étale sur une
durée de quatre mois. Pendant ce temps, les femmes résolvent leurs pro-
blèmes sociaux éventuels avec les services de l’association et peuvent exercer
un « job » pendant la formation. Une attestation de compétence leur est déli-
vrée par un élu de l’arrondissement après évaluation des compétences, crédi-
bilisant leur statut de professionnelles. La Clairière met alors en place une
médiation afin de leur faire rencontrer les familles en recherche de garde, pré-
parant celles-ci à leur statut d’employeurs. La signature du contrat de travail
s’effectue dans les locaux de l’association. De fait, l’association devient tiers
médiateur permanent. L’enfant gardé à domicile est au cœur de la relation de
confiance : le moindre doute, le moindre malentendu peut rompre à tout ins-
tant ce contrat. C’est une affaire sérieuse, avec comme enjeu la pérennité d’un
tel service à la personne. La médiatrice de La Clairière répond 8h par jour et
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5 jours sur 7 à toute sollicitation de l’employeur ou de l’employée. Un « relais
solidaire » est ouvert trois fois par semaine, animé par une professionnelle de
la petite enfance, pour accueillir ces femmes avec les enfants gardés et/ou leurs
parents, afin d’échanger sur les pratiques et répondre à toute question sur
l’épanouissement de l’enfant.

La Ville de Paris entend étendre ce dispositif sur tout Paris et a demandé à
La Clairière de bien vouloir être l’agent qui assurera le transfert de compé-
tences à d’autres associations. Il s’agit d’une opération qui apporterait un rap-
port économie/efficacité à la collectivité publique très intéressant. La Clairière
crée entre 20 et 30 contrats de travail par an pour des personnes très éloignées
de l’emploi, et répond à une vingtaine de familles cherchant désespérément
une solution de garde fiable et sécurisante.

Ce sont les fonds privés (dons et legs), renforcés par le bénévolat, qui per-
mettent à La Clairière d’investir dans des expérimentations d’insertion parce
que, presque cent ans après la création de l’association, l’esprit qui y souffle
reste l’espérance comme utopie maîtrisée, à travers des moyens humains réa-
listes. � Pascale Lagarde

Contact : 01 42 36 82 46
Direction : petitgats@laclairiere.org
Service dispositif garde d’enfants : pascale.lagarde@laclairiere.org
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Un paroissien répond à Alphonse N’Goma sur le travail dominical. Vous pouvez

réagir et envoyer vos contributions, sur ce sujet ou sur un autre, au secrétariat (4

rue de l’Oratoire 75001 Paris ou par mail à accueil@oratoiredulouvre.fr )

Réflexions sur le travail du Dimanche

J
e me souviens d’avoir eu à me prononcer par vote en Suisse au sujet d’une
loi qui allait autoriser certains commerces à ouvrir le dimanche. J’avais
alors pris une position religieuse et raisonnablement conservatrice en

votant contre ce projet de loi.

Il y avait à mon sens suffisamment de commerces ouverts pendant la
semaine pour ne pas se priver d’un moment d’accalmie qui commence le ven-
dredi soir avec le Shabbat juif, continue pendant le samedi et se prolonge le
dimanche, pendant la journée de culte des chrétiens.

Si le Shabbat est assez bien observé par les juifs, y compris par les non pra-
tiquants, il n’engendre pas autant de silence dans nos villes occidentales que
la journée du dimanche. Elle possède encore aujourd’hui une puissance par-
ticulière due notamment à la fermeture des commerces.

À y regarder de plus près, l’enjeu de vouer une journée au Seigneur et en
particulier la journée du dimanche, (septième jour de la semaine et légen-
daire journée pendant laquelle Dieu se reposa après avoir créé le monde
selon la Genèse) ne se limite peut-être pas à la condition que les magasins
soient fermés.

Une ambiance de recueillement semble s’ajouter au silence. Ne sent-on
pas monter des communautés diverses, chrétiennes ou non, religieuses ou
non, une force invisible, née de leurs prières et de leurs méditations ?

N’a-t-on pas senti dans notre propre cœur une disposition particulière ce
jour là, une certaine disponibilité que les sons de cloches au loin seraient
venues réveiller ?

Le profond silence ne serait donc pas dû qu’au repos ? Mais peut-être dû
au fait que nous nous recentrons davantage sur notre respiration, lentement,
sans urgence, jusqu’à apprécier le moment présent, ce moment où, quelle que
soit notre confession ou nos convictions, nous pouvons nous relier à nous
mêmes par la prière et par le chant.
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Pour les protestants, le dimanche sera le moment idéal pour prier le
Seigneur, pour prier Jésus, pour les louer en chantant. Les catholiques y chan-
teront la Vierge Marie, les bouddhistes invoqueront Bouddha. L’important
sera de se recueillir.L’important sera de prier.

La prière est alors le grand lien qui nous tient libre dans l’instant, libre de
décider de notre vie, libre de décider ou non d’être heureux.

Aujourd’hui, on nous répète que notre société traverse une grave crise. Les
plus touchés sont ceux à qui l’on ne laisse pas le choix. S’ils veulent vivre, il
leur faut travailler. Ceux qui souffrent de la baisse du pouvoir d’achat se
demandent s’ils ne vont pas travailler le dimanche. Aucun économiste n’a de
réponse absolue face à la conjoncture. Chacun essayera de tirer son épingle
du jeu quand il ne s’agira pas d’éviter tout simplement la faillite.

Tout ce que l’on peut dire en voyant les premières conséquences de la crise
boursière, c’est que la solidarité ne s’est pas beaucoup manifestée. Le partage
est resté le même, voire s’est atténué.

Si personne n’a la réponse à tant de questions, si le monde n’a pas de véri-
table guide qui pourrait ouvrir la voie de la confiance, du partage, et qui pour-
rait redonner l’envie d’être heureux, une poignée d’entre nous peut cepen-
dant se souvenir qu’il reste la force de la prière.

Il nous reste à nous recueillir le dimanche et à prier pour tous ceux qui
souffrent plus que nous, tous ceux qui sont plus perdus que nous, tous ceux
qui sont plus seuls que nous.

Et si chacun d’entre nous se recueille, prie et chante à la gloire du
Seigneur, il y a peu de chance pour qu’il ne nous entende pas. Si il ne nous
entend pas, c’est que nous ne sommes pas assez recueillis. Alors il faut conti-
nuer de prier, de chanter et de méditer chaque dimanche.

Le dimanche où il nous entend, ce sera vraiment la journée du Seigneur.�

Travis Bürki
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Psaume de David
revenant vers Dieu

Éternel, ne t’éloigne pas !

Toi qui es ma force, viens vite à mon secours !

Protège mon âme contre la violence,

Et ma vie contre le pouvoir de la sauvagerie !

Sauve-moi de la gueule du lion,

Délivre-moi des cornes du buffle!

Tu m’as répondu !

Je parlerai de ton nom à mes frères et sœurs,

Je te célébrerai au milieu de l’assemblée des fidèles.

Vous qui cherchez l’Éternel, louez-le !

Vous tous, descendants de Jacob, glorifiez-le !

Vous tous, descendants d’Israël, présentez-vous devant lui !

Car il n’a ni mépris ni dédain pour les peines du misérable,

Et il ne se détourne pas de lui,

Mais quand celui-ci l’appelle au secours, il entend.

Éternel, c’est de toi que viennent mes louanges dans la grande assemblée,

J’accomplirai mes vœux en présence de ceux qui t’aiment.

Les malheureux mangeront et se rassasieront,

Ceux qui cherchent l’Éternel le célébreront.

Que votre cœur vive pour toujours !

Toutes les extrémités de la terre penseront à l’Éternel et se tourneront vers lui;

Toutes les familles des nations se prosterneront devant ta face.

Car à l’Éternel appartient le règne, la puissance et la gloire.�

Psaume 22:19-31
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Profession de foi

Une étudiante, Alice Leb, a demandé le baptême au cours du culte de Pentecôte.

C’est pour nous une joie et un enrichissement qu’elle ait choisi de le faire à

L’Oratoire. Voici le texte qu’elle a rédigé pour sa profession de foi :

Je crois en Dieu

Créateur du ciel et de la terre

Créateur des choses visibles et invisibles

Qui nous a créé avec amour

Pour redistribuer cet amour.

Donnons autant d’amour, de pardon, à notre prochain,

Que Dieu nous donne avec tant de bienveillance

et sans aucune condition.

Je crois en Jésus Christ

Messager de Dieu, Notre sauveur,

Qui est venu à nous

pour nous annoncer la bonne nouvelle

du salut, de la vie, de l’amour

que Dieu offre a chacun de nous,

Appelant ainsi à la foi et à notre espérance.

Je crois en l’Esprit Saint, Souffle de Dieu,

Notre guide,

Notre protecteur,

Ici sur Terre,

Agissant dans le cœur de chacun

et nous conduisant vers le Royaume des cieux.

Amen.� Alice Leb

P R I È R E S
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Prières des enfants de l’école biblique

Voici les prières rédigées par des enfants des écoles bibliques lors du culte du 4

janvier dans la salle haute de l’Oratoire

Prière d’intercession

Seigneur, remplis de bonheur et de joie les cœurs de tous les hommes

Comble ce vide incertain autour de moi

Aide-moi chaque matin à affronter une journée si belle et si difficile à la fois

Merci Seigneur

Aide les pauvres gens et les malades

Aide-nous

Seigneur,

donne de l’espérance aux personnes sans domicile fixe

Seigneur,

aide-nous à être plus généreux

et à plus penser aux autres qu’à soi

Seigneur,

aide toutes les personnes qui ont des ennuis

ou des difficultés pour qu’elles puissent les surmonter

Seigneur, aide les gens qui ont des tristesses

pour qu’ils puissent les surmonter

Aide toutes les personnes mortes

qui sont mortes malades,

au Ciel avec Dieu, elles sont mieux

Protège ma famille

Prière

Je te remercie, Seigneur, pour la vie que tu nous as donnée

Guéris les malades et donne de la joie aux malheureux

Et insuffle de l’espoir à ceux qui en ont besoin
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Je crois en toi

Je crois en toi

mais je ne sais pas quoi te dire

Dieu, j’aimerais que les pauvres aient une maison,

un travail et à manger � M., 7 ans

Bonjour peuple

Bonjour peuple, pourquoi vous me regardez ?

Jésus, je te vois, je crois en Toi

Je vois ta lumière dans le Ciel

Est-ce que tu es le vrai père de Jésus ?

Quand as-tu existé ?

Sans doute que tu es père ?

Je voudrais qu’une chose change

Que les pauvres ne soient plus pauvres � I., 7 ans et demi

Merci

Merci Seigneur pour ta volonté � M., 7 ans

Je te prie pour…

Pour Colette qui est aveugle

Cela la fait souffrir

Pour qu’elle puisse voir un peu plus que d’habitude

Pour les familles qui n’ont plus de maison.

Qui ne mangent plus.

Pour les enfants d’Afrique qui ne peuvent pas manger.

Et qui n’ont rien à manger. Et qui meurent.

Pour qu’il n’y ait plus de guerres dans le monde.

Pour les vieilles personnes qui n’ont plus de famille et qui vivent seules.

Pour moins de tristesse sur la Terre.

Pour nos familles, nos amis, nos ennemis, nos proches, nos voisins.

Pour les pauvres qui ont besoin d’argent et d’amour
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Carnet
Naissances
Raphaël D’AZEMAR DE FABRÈGUES, le 6 avril
Charles MEYER, le 7 avril
Timothée JAEGER, le 29 avril

Baptêmes
Mathilde LALOUX, le 30 novembre
Julie DUVIVIER, le 9 avril
Eléonore COSTE, le 12 avril
Adrien MATTÉI-BAROUKI, le 18 avril
Clémence et Edgar DELANNOY, le 26 avril
Sarah FLECKSTEINER, le 17 mai
Alice LEB, le 31 mai
Eloi et Louise POIRÉ, le 7 juin

Professions de foi
Alice LEB, le 31 mai

Mariages
Mieri MAYOULOU-NIAMBA et Solange-Lydie KOMBO BOUWA, le 9 mai
Julie et Edouard DUVIVIER, le 6 juin

Services funèbres
Santosh BANERJEA, le 6 mai
Yves RUFENACHT, le 5 mai
Robert RECLUS est décédé le 13 mai 2009, il était enseignant à l’Ecole Spéciale

d’Architecture, homme de cœur et ancien de l’Oratoire, descendant du pasteur
Reclus.

Jean-Jacques NAILLON, le 2 juin
Lucette GESTAS, le 3 juin

I I I
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Temple :

145, rue Saint-Honoré et 1, rue de l’Oratoire
75001 Paris

Maison presbytérale (sales de réunion) :
4, rue de l’Oratoire - 75001 Paris

PA S T E U R
Pasteur Marc PERNOT

Reçoit et rend visite volontiers sur rendez-vous
4, rue de l’Oratoire - 75001 Paris
Tél. 01 42 60 04 32 • Port. 06 16 36 16 78
E-mail : pasteur.pernot@oratoiredulouvre.fr

Pasteur James WOODY

Reçoit et rend visite volontiers sur rendez-vous
87, rue de Rennes - 75006 Paris
Tél. 01 44 53 91 27 • Port. 06 99 38 70 33
Tél. 01 42 60 31 02 (Maison presbytérale)
E-mail : pasteur.woody@oratoiredulouvre.fr

C O N S E I L P R E S B Y T É R A L
Président : Philippe GAUDIN

president@oratoiredulouvre.fr
Trésorier : Francine BRAUNSTEIN

tresorier@oratoiredulouvre.fr

S E C R É TA R I AT D E L’ É G L I S E
4, rue de l’Oratoire – 75001 Paris
Tél ; 01 42 60 21 64
E-mail : accueil@oratoiredulouvre.fr
SIte : www.oratoiredulouvre.fr

Secrétariat ouvert de 9h à 13h et de 14h à 17h
du lundi au vendredi sauf le mercredi 9h-12h

Vos dons peuvent être envoyés au secrétariat,
à l’ordre de l’APEROL.

Assistante de paroisse : Frédérique HEBDING

Secrétaires bénévoles : Nicole AYMARD

et Claudine ROESS

Sacristain : Gérard DEULIN • Port. 06 80 71 89 27
E-mail : gerard.deulin@orange.fr

E N T R A I D E D E L’ O R AT O I R E
Président : Marc PERNOT

Trésorier : Christophe MALLET

Vos dons peuvent être envoyés au secrétariat
à l’ordre de l’Entraide
E-mail : entraide@oratoiredulouvre.fr

L A C L A I R I È R E
60, rue Greneta – 75002 Paris
Tél. 01 42 36 82 46

Efforçons-nous de
conserver l’unité de
l’Esprit par le lien de
la paix

Apôtre Paul (Éphésiens 4:3)

Abonnement suggéré au bulletin L’Oratoire pour un an : 25€. Merci

Témoignages • Des exemplaires de cette
« feuille rose » sont à votre disposition
au temple. Ils sont faits pour que vous
puissiez en offrir un exemplaire à vos
proches,
vos connaissances.Vous pouvez égale-
ment offrir les textes des prédications et
diffuser l’adresse du site internet
www.oratoiredulouvre.fr


